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Editorial
Nous sommes à
quelques jours du
Congrès Confédéral FO,
qui se tiendra du 23 au
27 avril à Lille. Notre pro-
chain journal sera donc
consacré en partie à cet
événement important
dans la vie de notre organisation syndicale. Ce
congrès donnera lieu à un passage de témoin,
puisque notre ami et Secrétaire Général de la Confé-
dération, Jean-Claude Mailly, a décidé de passer la
main. Nous tenons à le remercier pour son engage-
ment sans faille durant ces quatorze années pas-
sées à la tête de notre organisation syndicale. Il a
défendu avec brio les valeurs de notre Confédéra-
tion et, par là même, celles de notre Fédération, à sa-
voir l’indépendance et la pratique contractuelle et
conventionnelle. Un grand et très bon Secrétaire Gé-
néral qui n’a jamais compté son temps et a toujours
été disponible pour les militant(e)s. 

Il a toujours apporté son soutien aux métallos et à
l’ensemble des secteurs de notre organisation. Il a
visité de nombreuses entreprises de la métallurgie ;
vous pouvez d’ailleurs le constater au vu de l’affiche
centrale de ce journal, qui est malheureusement
trop petite pour y insérer toutes les photos prises
lors de ses différents déplacements. Le dernier en
date a été sa visite et son soutien à notre syndicat
FO et aux salariés de Ford à Blanquefort, en Gironde. 

Nos délégués FO Ford ont remercié Jean-Claude
Mailly et la Fédération pour leur soutien. En effet,
dans un contexte économique pourtant favorable,
la direction du groupe américain envisage de  «fer-
mer» le site en 2019, ce qui n’est pas acceptable ! Ce
n’est d’ailleurs pas son premier essai, puisqu’elle
avait déjà tenté de le faire, en vain, en 2009. Suite à
cette visite, sachant que les politiques, au niveau tant
national que régional et local, sont « sur le pont »
pour faire entendre raison aux Américains, nous re-
gardons, en fonction des informations en notre pos-
session, s’il est possible de faire jouer les principes
directeurs de l’OCDE. Car apparemment, une situa-
tion anormale a été constatée concernant des boîtes
de vitesses fabriquées aux Etats-Unis, puis stockées
en Espagne sous le numéro de fabrication du site
de Blanquefort. 

Nous sommes régulièrement en relation avec les
politiques concernés. Nous avons également pris
contact avec les responsables syndicaux des ins-

tances de la Métallurgie au niveau international 
(IndustriALL Global Union) et européen (IndustriALL
European Trade Union), qui n’étaient pas informées
de cette décision. Nous allons mener ensemble plu-
sieurs actions pour essayer de faire entendre raison
à ce groupe américain, qui certainement, à l’instar
du président des Etats-Unis, est adepte du « surpro-
tectionnisme ».

Il est vital de protéger toute l’industrie en activité sur
notre territoire. Trop souvent, lorsque nous
abordons cette nécessité, nous sommes
taxés de protectionnisme. Pour FO Métaux,
tout en respectant les institutions et les rè-
gles internationales et européennes, il
convient, à l’instar des Etats-Unis, des pays
asiatiques et de l’Allemagne, de ne pas se
culpabiliser et de protéger d’une manière
plus efficace et intelligente l’industrie.

Dans le monde, le protectionnisme est de
mise. Il suffit de regarder l’actualité, avec M.
Trump qui n’hésite pas à taxer l’acier et
l’aluminium, même si cette décision est
suspendue. Il s’organise pour lutter contre
la concurrence des pays asiatiques, et privilégie le
retour d’entreprises du territoire français vers les
Etats-Unis. Nous sommes dans une guerre écono-
mique avec des enjeux industriels et sociétaux, avec
à la clé des milliers d’emplois. 

Concernant l’Europe, nous en sommes convaincus,
il faut une politique et une stratégie industrielles eu-
ropéennes, mais dans le respect des pays concernés.
Face aux pays asiatiques et en voie de développe-
ment, c’est au niveau de l’Europe qu’il convient de
lutter contre les concurrences déloyales, à l’exemple
de la sidérurgie, qui a pu peser sur le système de
quotas de CO2 et sur la mise en place de taxes doua-
nières quand les Européens arrivent à se mettre d’ac-
cord, évitant ainsi le monopole chinois. L’industrie
est un enjeu majeur pour notre économie et l’emploi,
et nous la défendrons sans cesse dans l’intérêt des
femmes et des hommes qui contribuent largement
à la richesse des entreprises et de notre pays.
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